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DISCOURS DE DIENVENUE

ä la Seance generale de Berne

le 4 octobre 1911

Messieurs, chers collegues et compatriotes.

Au nom de la Section de Berne de la Soci^te juras-
sienne d'Emulation, j'ai l'honneur et le plaisir- de vous
souliaiter une cordiale bienvenue dans la ville föderale.
J'avoue qu'ä cette heure j'aimerais pouvoir dire comme
les presidents des anciennes sections de Porrentruy, de

Delemont, de Neuveville, d'autre part encore : c'est la

cinquiefne, c'est la septiime, c'est la dixieme fois que notre
citd a 1c privilege de recevoir les membres de notre chere
et belle association. Malbeureusement, depuis que l'Emu-
lation existe, depuis plus d'un demi siecle, c'est la premiere
fois que sa reunion a lieu ä Berne.

C'est que notre section est bien jeune encore, si jeune
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hreme, qu'elle aura präsente ce spectacle pout' le moms
curieux d'avoir ete chargee d'organiser la seance annuelle
d'une Societe dont, officiellement, elle ne fait pas encore
partie. Nous avons ete sensibles a ce temoignage de con-
fiance de la part du Comite central et je puis vous assurer
que nous avons, dans nos faibles'tnovens, fait notre
possible pour repondre dignenrent ä son attente. Pour 1 a

premiere fois done, mais d'autant plus chaleureusement,
la Section de Berne, vous dit a tous, collegues du Jura,
compatriotes de Berne, Mesdames et Messieurs, ä tous
notre sincere reconnaissance d'etre accounts si nombreux ä

notre appel, montrant ainsi que votre precieuse Sympathie
est acquise ä nos travaux et ä nos aspirations vers le Beau,
le Bien et la VeritG

Nous sommes particulierement honores et fiers de pou-
voir saluer, ä peu pres complete parmi nous, la deputation
jurassienne au Conseil national. Seuls, et nous le regrettons
vivement, MM. Daucourt et Gobat sont retenus loin de
nous. Abandonnant pour quelques heures votre travail

de membres du plus important corps legislatif de

notre pays et votre qualite de representants de partis poli-
tiques, vous avez tenu a prendre part ä notre reunion et ä

nous donner ainsi la preuve que .vous aussi, Messieurs,
vous surtout, vous avez foi en l'Emulation et en sa destin6e
et savez appnkier son influence bienfaisante.

Au nom de l'Emulation tout entiere, rnerci d'etre venus.
Et e'est parce que nous aussi, ä Berne, nous savions que

l'Emulation est un temple d'etude et de fraternite oü tous
les honn£tes Jurassiens peuvent entrer, se rencontrer et
s'unir, quelles que soient leurs convictions politiques, reli-
gieuses oü sociales, e'est parce que nous savions cela que
nous avons fonde, k jo Janvier iyio, la section de Berne
de la Societe jurassienne d'Emulation.

J'ai dit fonde; le terme exact devrait etre sans doute :

reconstitue. Car la section de Berne a existe autrefois.
C'etait en 1861 et parmi ses membres d'alors on comptait
M. X. Stockmar, conseiller d'Etat et president de la section,
M. Bernard, pasteur, M. Cherbuliez efune demi-douzaine
d'auti'es Jurassiens, dont l'un vit encore : e'est M. Alphonse
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Bandelier, qui remplit toujours avec le meme zele les
fonctions de chancelier de la ville de Berne. C'est ä lui
que nous devons ces rcnscigncments sur la premiere section

de Berne ; des notre premiere seance, M. Bandelier
nous cntrctenait lit-dessus d'une facon extrememcnt
interessante.

Depuis cette seance constitutive, nous nous •sommes
rbunis trois. ou quatre fois pendant l'hiver et chacune de

ces modestes assemblees nous a laisse d'excellents souvenirs.

Nous avons ainsi entendu M. Schuhmacher nous
parier du journal du pavsan Fdigaux de Mallerav, M.
Merlin critiquer le frangais federal et le nötre; M. Schindler

nous a introduits it la Cour du roi de Grece oil il fut
precepteur, M. Schenk a etabli les relations historiques
existant entre les Marionnettes et la Betise des Suisses,
d'autres encore out prouve par leurs conferences que les
soins de la vie de tous les jours ne forment point leurs
uniques preoccupations.

Un soir nous nous reunissions dans un soupcr au menu
tout it fait jurassien ; prochainement nous partagcrons la
londue. A chacune de nos seances, les questions economi-
ques, sociales, historiques, se rapportant au Jura, ont fourni
matiere abondante il des discussions aussi interessantes que
courtoises. Nous avons aussi fait des demarches afin de

completer la collection d'auteurs jurassiens que possede la

Bibliotheque nationale, et cela, avec un plein succes.
Je crois etre l'echo de tous en affirmant que les soirees

que nous avons passees ensemble ont etc aussi agreables
par la societe dont nous avons pu jouir que par le gain
spiritnel et moral que nous en avons retire.

Ft dans toutes nos seances aussi nous avons reconnu la

prolonde verite des vers du poete que vous connaissez
tous :

Ivlle n'aiTele pas l'cssor des ceeurs sinceres
Le genereux eombat de l'idee est permis :

On pent dans son pays avoir des advcrsaires
On ne devrait jamais y trouver d'cnnemis.

Comment pourrais-je mieux terminer qu'en vous citant
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ces belles paroles Encore une fois, Mesdames et Messieurs,
chers collogues du Jura et de Berne, je vous souhaite la
plus tranche, la plus svmpathique venue parmi nous.
Puisse la 49"'c reunion de l'Emulation rappeler les plus
belles de son histoire et puissiez-vous vous memes n'en

empörter qu'une rdconfortante impression

A. SCHENK,
President de la Section de Berne.
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